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Nz dispt>sc -t-en clue d'untants l imit On signale 5eulemeTttle5lscaute's 
on Ics déafectucositi:s qui corrrspondent â leurs notes. Enfin. est-en 
prev' par [h  ilr,- -n►  la surecssion ral)iilcr 
dcs 	Iuict` r t}tl ti+' {'eiite11te' d'iilirrire. un 
chill-re, un mot, et lull aadditionne. 

ut-can 
 

fixer le prix d'un d-itcval ou de 
plusieurs clie'uaux - il est facile de cc créer 
dc: i points de repère parmi les sujets ne-~td s 
et le-1,demment achetés : 1'é+cart des 
totaux e ïuride .sau erreur avec !a 
fence de la valeur rnonnatie. 

Les tableaux r,~capitutatifs ci-joirtts, em• 
pTürtte'•S â nùtre carnet de notes, Offrent 
plusieurs eacinpies des variations paral-
lilet, de la somme des points et de la 
valeur des sujets. il nest pas fait ï-tat des 
n7i  .rat ions 

Le tableau Il deinnntre la c rrélati4n 
qui cxiste entre l'échelle des points et 
!' ciieile des prix. Quoiqu'il s'agisse uni-
t uernent tle chevaux d"artillerie, il serait possible d'-_,tablir le 
hari-ine pour Ic:< chevaux de toutes armes e.t de tous servic,;s. 

Le X r° t rinaire en premier. CiiAaso . 

ABLE it F. 

mime 

Ur Déplacemen t1 a 	 a. i 1 t 

i..r;, 

Presque tous lets dirnanc.hes on case au. \la net — après la 
nies dite dans la chapelle du chateau -- Ca r la population %les 
ett* irons suit avec passion et s`anitttie beaucoup de voir M. Ernest 
franchir des obstacles; on entend alors les réflexions les 
pitts comiques ot les plus saugrenues. 1-ai vu le dimanche dans 
certahi bois voisin de la coni-
tnuTke de Sassierges, plus de 

cieux cents paysans. hommes, 
firtlnte. et  enfants, prenant un 
Vrai imiéret à ]a citasse. Cet 
ttlterdt ;lprZ.s tout est petit 

etre un judicieux calcul, car 
I. Sililctns donne toute la 

ti- iande, 
 

et celui qui fournit un 

hein rert .e.i neltlerlt Ou gJ11i a 

le bonheur de voir prendre un 
chevreuil dans un champ, est 
$ tr d'avilir un bon fricot 	sa 
table. Cette manière d'agir 

Jointe à un grand respect des 

cultures susceptibles valent au 
17laitre du Magnet de grandet 
1acjl'it{:5 dans tout soli 

L`équipage se remonte lui-

les chiot, élevé% dans 

le pays sont, à leur rentrée de 

élevage, triés par Si nions. qui 

vend ensuite ce qu'il ne garde pas. Qui de vous n`a lu les 
fï,errrfilshorrmml's , 1 î ts ar., ? Eh bien. celui qui a fait un déplace-
ment au Magnet peut e rendre Compte (lue le marquis de 
Foudras n'était pas aussi menteur que beaucoup le croient. 

\ux amateurs de longs parcours et d'hallalis mouvementés, 
deux vatitraits tltli se succèdent 

au Magnet tiennent mettre le 
cœur en _joie. celui de Charlie-

Barton et le Rallye- liour-

bonmais. 
Le vautraitde .11 tI. Ch lrlie-

Rarton et Rloul-Dotais dont 
M. Barton est aujourd'hui le 
seul 111 litre d'équipage. chasse 

en ddplac:enlent au la;net, 
janvier et février, depuis plu-
sieur;anncces; le reste dtt temps 

il découple 1 incites, à Saint-

Aignan, chez le comte de La 
R.oclte-_\v1non, chez Vil_ de La 
Mnite-sent-Pierre, chez le 
vicomte O, de Lauriston, puis 
à Montrichard, Amboise, 
Heaugera is etChamp-d`Oiseau, 
et eallin chez son propriétaire 
à Messes, pré,, de Sairtt-

i ignan. 
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L'origine de çct 
qUip1ge vient e 
1tisor. oil le 
soinwEranicki iL—

tir 

•teLtsL1ue\i. [;rLon 

s'en occupe. ilse 

reinonte en \ng1e 
tre 	ind I.e 
CO1'i'tc. d 	11siv 
n) LI. hag son 	L11I 

it y a quelques an- 

..L 	I:iIr en 

(7 	i1t 

pa!tii M ]L[1iipa,pc 

Lictuel est composé 
de er 	lenI.s heik- 
reux entre de beaux  
anghis et desehkn- 
ne venant de .l de 

a ki sye. 
Ce v itrl aloLir- 

dhiLi de 	fle1I leE' 

de mente à niorE-

tiiéiue si I Y a plu-

siens aniniaus Jans 

la ii4TLC nceintt. 

QtlLLte grand-,  

lie existen tCTL-

COÇC dans cul lieu-

retis pays. t cest 
eeiIt nue de 

voir le lautrit de 
1TiL.i porter les 

.ni m0111:11 de ''. 

.1 i0) 15 ,îe =WC. 

]te ci la iigLuILi 

vautrait. 	l)qiiis 

quauc ats je flal 

vu servir ]ac; rbi ii 

tIdeux iois_ laii'It 

tiujciurs froid. que 
CC soit[  
en dbuc lier ou 

FhnH1i, est toujours  

tà qutnd il le fut. 

ses chiens savent di[ 

.0 kL\U DE L1. LOIFi 

patience de 	niattre, est servi Lr trois lioni mes montés 
la Rosée, premier piqueur. valet de h inier Si 5€TiClL.' qurr l) 

rarement vu se tromper, ats 

chaud au Wnequeson maitre 

est cihnc 1-1 	 vakt 
de 	to LJOlt!'S à sa place 

-, c1oe rare ponr un vaiCt 

tic cLen 	et qui t-amLthe 

unsant1ier dans ii  mouchoi 

aussi bien que son premier 

et enin li Braiicltu, auquel 

son 	e 1 feitccnniettre 
pEns dune impnidence. 

MAI. Barton ont pris depuis 

trois ans que lqui p 3ge 

chenLl à Mesnes, i ceS ;ni ma i 
leer leleL[ie moyenne et 
au Magnet. On ne les voit 

gu&re manquer: à cette der-

nière sison ik ont prie au 

t sing]iers. sir 21 

d?1a.'t nIL] ViLrs, 

Les chiens nu sont pas 
pUs et On ttIaqL]e touturs 

el: 	m 	.NF K, t. L BHA )E Li: LOt 51)j51. 

reste LlLi'ik ne doivent compter que sur eux, et lont prouve. 

\u 31agncs, les ng1kns sent o1Fes par Simone à Chle;iu-
rnux Boilltriiers ci Schoeiirs 

par le mirquis de la iettt-

aim Faniin it à Vi LIlers; 
par la corntese de Mesey à 

D[ors;de ii ombreuses voitures 

et plusieurs 'Imoillobilc,  sui- 
vent les c1s, T, 	tresse 
tdui;mge, 2i' Batton, est 

toujours en automobile, et 
rend SOtL'CITt de raiids ser-

vices. grilce à in rnpiditè avec 

lnLc1tLeI le elle enveloppe les 

IiIILS ranks C1.Cj]1t5. 

le rai 'rite •iLtns On a 

mobile. auprs de ieiuregsrd. 

se promener au miLieu d'tLti  

l:ermue roulnrmt peildant cent 

le sitgliet butisculnnt 
ks cheenux. mais respectant 

1nLttO (;etaii ii 

tellement fiOul que pas Lin 

pIiotor;i 1.he Ei' i mmys à In-a' 
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nlint dans le pays p lu _r la 
elle: aborJe les piw ros 

quer son appareil sur cette sc~Ue 
}eu urditariire. 

Au c.or]amencement de janvier, 

n(1kis a . iis eu In cl1;In :e d'atta-
tisler 6tit °ralid ragot de a +da dans 

un 	petit boc:queteau rtt pris du 

n.vet;. a1tteda# attâcjué, de mente 

t inort i oinnie tOLL)rauN, l anLma! 

prend wr it débucher pelur ! 

R.an]iet- clu'iI tra 3irse 	ii i;cl l L9~.lic- 

il r ttivecu et nous ;31ïi it atlSri s 

tL ne rôLifru tcitc3•elr'e. en Lrir t de 

Ile,iiimiers qL1 1I tr<tver{ siana i toute 
k'.1 i+'r,letir 	le trt@ll :ivait lui 

l'LVLL tLI.' leave 6°Hien.•: ut 'ILi:ltid l° ;t-

]'tillLial :1 1:;it tte il 19 3 9e.lil LLlts'lrne 

tirj[agt;liiLI Lie Itic4]s; Ie. (1LMt l!1t;L.] 

zrInC a c.i Snmenc " par en  

deux, puis a t.hargê les chevaux. 
-- In ] üsc u;Lllrale de voir se r.hie's 
tla.alineal ;, n`hésitc ii:aw, saute 	t 

terve et sert nu cntlteau à pied, 
dint vingt chiens cet ]iiitat,al 

c]e iK' Uiatq minutes plus t;ird. la  

queue av;]it rallié, les cleua pauvres é+'entr 's rtlrent recousus 
avec soros. -- tar la Rosée est un peu 3-Ct `ria];Yarc 	et grâce 

i 	des co u3'ertrires et à une 
bonne plice dans une i- oi-
turc, les 1e t9ti. 1sra-ees purent 
être r211]em s au chenil et 
sen tirèrent. . oris avions 1"rk 
fl LLe anintal i 	kil 	•i tres 
ilt}j~r nous lavions attiquec, 
après it e clia +. t i. e, saasw 
un temps d'..]rrét ni tin reLuLi . 

ltssieULrs Barton se re iii 0n-
tent en che 'aux urn peri 
tcàut, là oit il Vil trcaLI%VILL do 

bon;.: niant b LLIt.[}lt t cll. 5a 

Fun et Faulredaim k meik 

leurs pays il`AL r],slcterre, ils 

vealt ce que c'eL qu'un 

o +staalc 
 

et 1',tEafir4le nt dans un. 
atyle digne de leur pa's do-
t irygine- 

La tenue -cst fiwe, avec cols. 

pareat]eintset ilet ve=rt- [chou-

un sanglier qui galope- 

Le rta113"y'. [sourticrnnais, VcÈ111 
cur 	le d lll.ace me .t. èta  

dirigé par le comte de 9 a7.11iv et 

l:I 	c: !luraet ; thur cinq cltasses 
on a aLiagtLt quatre toi. . `'t pris 
t]arureilenient ïluatru ariimau . — 
le Rallye est servi },*ir duc hem- 
mes rrs srlt s; le prëltli e l 	t- -ptail, 
très bort caV';tl.LLer, ert ses chiens 
:avec une jo] ie trompe et dt;ss fa3;. aals 
ex :ellen?es- 

il ° a plii,ietir , enntes, le COtllte 

de la Roche venait avec sun van-
trait lai le un Jdplacen'icnt au Ia-

gnet. il va nsaititenant en fr_r t 
d'Oc] .ans dans le lot du a largitic 

de Lesirade. 

Tous ces e qutipazcs sont très 
suivis, beaucoup de gens du 

en dehors  d es hôtes du Magnet  très 
nonitlrerat ; t uj lnrs plusieurs an]a' 
we]nns dmierLiques. dont une surtout 

venue LC lordLc de la Meuse., fine 
et wracieutsr-.. IkgerLclaire maittte-

fa. on très cràne et très çe rrecte dont 
obstacles. ri `ières,taltls. 1>arres. rien ne 

J'arr te.a~11e.estckconcertai]t . 
Enfin, le stir tombe sur la 

landei]ivst rierlse sonoreilalr 

la nui t calme, la retraite prise 
3'a ss-aifiihlissint. rappelée par 
le" éeh.es lointains. Chati.iln 
reprend s \"ilhitL]re, tin peu 
Tas, lu joie dans ]e ce ur, seul, 

31. I rnesI, retraite à cheval 
à tune de ces allures I.trorites 

qui se rapproche plus rit ga-
lop glt1e dit tl'rat r glententaice 
dans ]'armée. 

Ion gite vous :attnct au 

Magnet où les déduits de 
ch 44 e iront leur train ce soir-

cependant ilu'au chenil tout 

proche les je-unes chiens hurle-
ront à la lune et que les vieux  
p]us calmes, réveront aux 

sures Eut itces, 
Le Riivxrci. 

w 
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